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Zoom	sur	la	gestion	de	notre	for�t
Cr��	en	1965,	l?Office	National	des	For�ts	est	charg�	de	g�rer	durablement	les	for�ts	publiques	fran�aises.	En	�le-de-
France,	cette	mission	prend	une	dimension	particuli�re,	notamment	en	for�t	domaniale	de	Meudon,	un	des	massifs	les	plus
importants	de	l?ouest	parisien,	tr�s	fr�quent�e	par	les	V�liziens.	Rencontre	avec	Pierre	Emmanuel	Savatte,	directeur	de	l?
agence	territorial	IDF	Ouest	de	l?ONF.

Les	�chos	:	Quel	est	le	r�le	de	l?ONF	?

Pierre-Emmanuel	Savatte	:	L?ONF	a	pour	mission	de	g�rer	durablement	les	for�ts	publiques.	�	l?�chelle	nationale,	ce	sont	pr�s	de	8000
collaborateurs	qui	veillent	sur	pr�s	de	5	millions	d?hectares	de	for�t.	Notre	r�le	consiste	�	pr�server	les	for�ts	sur	le	long	terme,	avec	plusieurs
objectifs	:	prot�ger	la	biodiversit�,	accueillir	le
public	dans	de	bonnes	conditions	de	s�curit�,	renouveler	les	peuplements	forestiers	et	produire	du	bois.	La	for�t	est	�	la	fois	un	espace	naturel,	un
lieu	de	promenade,	une	ressource	et	un	patrimoine.	Notre	responsabilit�	est	de	trouver	le	bon	�quilibre	entre	ces	diff�rentes	dimensions.



�	Xavier	Remongin-agriculture.gouv.fr

Quelles	sont	vos	principales	missions	?

Nos	missions	sont	multiples.	Nous	devons	d?abord	assurer	la	p�rennit�	des	for�ts	en	veillant	�	leur	renouvellement	et	�	leur	adaptation	aux
�volutions	du	climat.	Cela	passe	notamment	par	la	sylviculture,	c?est-�-dire	l?ensemble	des	interventions	qui	permettent	d?accompagner	le
d�veloppement	des	arbres	et	de	pr�parer
les	peuplements	de	demain.	Nous	avons	�galement	une	mission	sociale	:	accueillir	les	promeneurs	et	garantir	leur	s�curit�	gr�ce	�	l?entretien	des
chemins,	�	l?�lagage	ou	�	l?abattage	des	arbres	pr�sentant	un	danger.	Nous	participons	aussi	�	la	pr�servation	de	la	biodiversit�	et	des
milieux	naturels.	Enfin,	nous	intervenons	dans	certaines	missions	d?int�r�t	g�n�ral	comme	la	protection	des	for�ts	contre	les	incendies.

Qu?a	de	particulier	la	for�t	qui	borde	V�lizy	?

La	for�t	domaniale	de	Meudon	s?�tend	sur	un	peu	plus	de	1	000	hectares,
�	cheval	sur	plusieurs	communes.	C?est	une	for�t	de	feuillus,
historiquement	tr�s	cultiv�e,	dans	laquelle	le	ch�taignier	occupe	une
place	importante,	avec	environ	42	%	des	peuplements,	suivi	du	ch�ne	�	35
%.	Le	ch�taignier	a	longtemps	�t�	privil�gi�	pour	sa	croissance	rapide
et	son	bois	utilis�	notamment	pour	le	chauffage	et	la	charpente.	Mais	cette
composition	foresti�re	pr�sente	aujourd?hui	des
fragilit�s.	Cette	for�t	est	�galement	marqu�e	par	son	histoire	avec	ses
�tangs	artificiels,	vestige	du	syst�me	hydraulique	mis	en	place	par	le
marquis	de	Louvois.

Le	changement	climatique	impacte	aussi	les	for�ts,	nous	l?avons	vu
cet	�t�.	Est-ce	aussi	le	cas	de	celle	de	Meudon	?

En	effet,	la	for�t	�volue	avec	le	climat.	Certaines	essences	qui	�taient	bien
adapt�es	aux	conditions	d?autrefois	deviennent	plus	vuln�rables,
notamment	face	aux	s�cheresses.	Le	ch�taignier,	par	exemple,	est	attaqu�
par	une	sorte	d?algue	affectant	ses	racines,	dont	le	d�veloppement	est
favoris�	par	des	conditions	hivernales
moins	froides.	Les	arbres	touch�s	peuvent	alors	d�p�rir.	Face	�	ces
�volutions,	notre	travail	consiste	�	pr�parer	la	for�t	au	climat	que	nous

pouvons	anticiper	pour	la	fin	du	si�cle.	Lorsque	l?�tat	sanitaire	des	arbres	le	permet,	nous	favorisons	la	r�g�n�ration	naturelle.	Dans	les	parcelles
les	plus	touch�es,	il	peut	�tre	n�cessaire	de	retirer	les	arbres	d�p�rissants	et	de	replanter	des	essences	plus	adapt�es	aux	conditions	futures,
notamment	en	associant	plusieurs	esp�ces	de	ch�nes.	Cette	diversit�	contribue	�	rendre	la	for�t	plus	r�siliente	et	�	offrir	des	ressources
alimentaires	aux	animaux	et	aux	insectes.

Vous	pr�parez	d�j�	la	for�t	de	demain	?

Oui,	depuis	2017,	nous	d�veloppons	une	strat�gie	sp�cifique	aux	for�ts	p�riurbaines	qui	repose	sur	trois	axes.	Le	premier	consiste	�	privil�gier
une	for�t	diversifi�e.	Nous	maintenons	une	for�t	compos�e	d?arbres	d?�ges	et	d?essences	diff�rents,	en	�vitant	autant	que	possible	les	coupes
rases.	Cette	approche	permet	de	conserver	un	couvert	forestier	et	de	limiter	les	transformations	brutales	du	paysage.	Le	deuxi�me	axe	concerne	la
valorisation	du	bois,	gr�ce	�	des	artisans	et
des	professionnels	qui	interviennent	pour	le	compte	de	l?ONF.	Enfin,	nous	accordons	une	place	essentielle	au	dialogue	avec	les	habitants	et	les	�lus.	La
gestion	foresti�re	peut	susciter	des	interrogations,	en	particulier	lorsque	des	arbres	sont	coup�s.	Il	est	donc	important	d?expliquer	les	raisons	de	nos
interventions.	Par	exemple	avec	des	plantations	participatives	avec	les	�coles,	afin	de	sensibiliser	les	jeunes	g�n�rations	aux	enjeux	de	la	for�t.



Quelles	interventions	sont	pr�vues	�	l?automne	et	pendant	l?hiver	?

�	cette	p�riode	on	peut	retrouver,	selon	les	besoins,	plusieurs	types	d?interventions.	Les	b�cherons	peuvent	couper	certains	arbres	et	laisser
temporairement
le	bois	sur	place.	Celui-ci	est	ensuite	�vacu�	lorsque	le	sol	est	suffisamment	sec	et	portant	au	cours	de	l?�t�.	Cette	organisation	permet	de	limiter	les
d�g�ts	sur	les	sols	et	de	r�duire	les	risques	pour	l?�cosyst�me	forestier.	Nous	cherchons	�galement	�	limiter	la	g�ne	occasionn�e	aux
promeneurs.	Pour	informer	les	habitants,
les	interventions	sont	pr�sent�es	sur	une	carte	accessible	depuis	le	site	de	l?ONF.

Comment	conciliez-vous	la	fr�quentation	du	public	et	l?entretien	de	la	for�t	?

La	fr�quentation	de	la	for�t	de	Meudon	fait	partie	du	r�le	de	cet	espace	public	et	implique	une	vigilance	particuli�re.	Pour	contr�ler	la	s�curit�
des	chemins	et	intervenir	lorsque	des	arbres	pr�sentent	un	risque,	nous	r�alisons	des	tourn�es	r�guli�res.	Cette	pr�sence	sur	le	terrain	est
renforc�e	par	des	patrouilles	p�destres	et	une	brigade	�questre	durant	la	p�riode	estivale,	ce	qui	cr�e	aussi	du	dialogue	avec	les	promeneurs.
Les	acc�s,	les	�quipements	et	certains	am�nagements,	en	lien	avec	les	collectivit�s,	sont	entretenus	au	quotidien.

Quel	est	le	r�le	des	communes	dans	la	gestion	de	la	for�t	?
La	coop�ration	avec	les	communes	est	essentielle,	notamment	dans	un	territoire	aussi	urbanis�	que	celui	de	Meudon	et	de	ses	environs.	Les
collectivit�s	participent	�	l?entretien	et	�	l?am�lioration	des	�quipements,	mais	aussi	�	la	sensibilisation	du	public.	�	V�lizy-Villacoublay,	par
exemple,	une	convention	a	�t�	sign�e	avec	la	Ville	afin	qu?elle	prenne	en	charge	la	gestion	de	certaines	routes	foresti�res,	notamment	la	rue	Morte-
Bouteille	qui	a	�t�	renatur�e	et	l?all�e	Noire	de	V�lizy-Bas.	La	gestion	de	ces	voies	par	la	commune	permet	de	mieux	r�pondre	aux	besoins	des
riverains,	afin	de	r�duire	le	bruit	et	la	pollution	et	d'am�liorer	le	cadre	de	vie.

L?ONF	est-elle	�galement	attentive	�	la	faune	dans	ces	for�ts	?

Oui,	nous	avons	des	suivis	des	populations	locales	des	animaux	pr�sents.	Notre	but	est	de	permettre	�	la	for�t	de	se	renouveler	naturellement,	tout
en	maintenant	des	populations	animales	en	bonne	sant�.	Pour	cela,	nous	pouvons	r�guler	la	faune	afin	de	garder	un	�quilibre	entre	les	animauxet	la
v�g�tation.	Les	chevreuils
consomment	une	part	importante	des	jeunes	pousses	et	peuvent	�galement	endommager	les	arbres	en	frottant	leurs	bois	contre	les	troncs.	Lorsque
leur	population	est	trop	importante,	le	renouvellement	naturel	de	la	for�t	peut	�tre	compromis.	Les	sangliers	posent	d?autres	difficult�s,	notamment
en	raison	de	leur	reproduction	rapide	et	des	risques	qu?ils	peuvent	repr�senter	�	proximit�	des	routes.
�	V�lizy,	il	n?y	a	pas	de	chasse	au	sens	habituel	du	terme.	Des	op�rations	ponctuelles	de	r�gulation	sont	r�alis�es	par	du	personnel	de	l?ONF,	sur
la	base	d?un	suivi	des	populations	et	de	leur	�tat	sanitaire.	On	a	r�alis�	une	intervention	concernant	environ	huit	chevreuils	sur	une	ann�e,	ce	qui
est	tr�s	peu.

Quelles	actions	menez-vous	pour	pr�server	la	biodiversit�	et	les	�tangs	?

Les	7	�tangs	de	la	for�t	domaniale	dont	les	�tangs	d'Ursine	ou	des	Ecrevisses	constituent	des	�l�ments	importants	du	patrimoine	naturel,
contribuant	�	maintenir	des	habitats	favorables	pour	la	faune	et	la	flore.	M�me	s?ils	ont	�t�	am�nag�s	par	l?Homme,	ils	participent	aujourd?hui	�



la	diversit�	des	milieux	de	la	for�t.	Nous	veillons	�	l?entretien	des	berges	et	pouvons	engager	des
travaux	de	rev�g�talisation	pour	favoriser	leur	pr�servation.	Certains	am�nagements	r�pondent	aussi
�	des	fonctions	pratiques,	comme	au	Trou	aux	Gants,	pour	la	gestion	des	troppleins	d?eau.
La	protection	de	cette	biodiversit�	est	la	responsabilit�	de	tous	pour	pr�server	ces	milieux	plus	fragiles.

	

Une	r�union	publique	aura	lieu	le	18	novembre	�	20h	�	l?H�tel	de	ville	sur	le	partenariat	entre	la	ville
et	l?ONF.


